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Chronique familiale 
de François BÉNAZET RAMOUNDINAT 

(1767-1829) 
 
 

L'histoire de François et de ses descendants 
a été établie sur 4 générations. 

 
 
 
 

Massat (Ariège) – Le marché aux volailles 
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Génération 1 
 
François BENAZET RAMOUNDINAT voit le jour vers 1767 à Boussenac (Ariège) – canton de Massat 
1767 : Louis XV, de la dynastie des Bourbons, règne sur la France depuis 1715 et pour encore 7 ans. En juin, la 
bête du Gévaudan est abattue. Un édit autorise les clôtures (début timide de l’individualisme agraire). La 
réaction des seigneurs se heurte à la résistance paysanne. Vers 1770 la pomme de terre est connue dans le 
Massif Central et en Bourgogne. Début de la consommation de la tomate à gros fruits en Provence (voir note). 

 
 
 
 
Boussenac (Ariège) 
 
 
 
 
 

 
Il est le fils légitime de parents non connus. 
 
François sera cultivateur. 
 
Il épouse Françoise ESPAIGNAC LARUCHELLE, née vers 1778, la fille légitime de parents non connus. 
Ce couple aura au moins trois enfants, nés tous trois à Boussenac : 
-Joseph né le 5 mai 1806. Il épousera Jeanne MIROUZE FABÉ le vendredi 22 novembre 1833 à Boussenac. 
-Jean né le 1er octobre 1812. Il épousera Jeanne CAUJOLLE BERT le dimanche 27 septembre 1840 à 
Boussenac. 
-Jean Pierre né le 18 novembre 1818 à 5h. François est âgé de 51 ans environ. 
 
Le Code Civil (ou Code Napoléon) est promulgué le 21 mars 1804. Le droit de propriété est reconnu.  Vers 
1804, mise en vente des premiers bocaux de conserve. Le 2 décembre, sacre de Napoléon.                   
1806 : découverte de la morphine. 
 
François BENAZET RAMOUNDINAT est décédé le mercredi 8 juillet 1829 à 9h, à l'âge de 62 ans environ, à 
Boussenac (Ariège), en sa maison au hameau de Boussenac. Sa femme décèdera le 14 mai 1838 à Boussenac, 
dans sa maison au quartier de Boussenac, à l’âge de 60 ans environ.  
1829 : Charles X est à la tête du pays. Ouverture des premiers grands magasins (la Belle Jardinière). 
J.Milleret écrit que « dans les neuf dixièmes de la France, l’indigent et le petit cultivateur ne se nourrissent 
de viande, et encore de viande salée, qu’une fois par semaine ». L’éclairage au gaz se répand chez les 
particuliers parisiens. C’est l’époque des écrivains Vigny, Hugo, Balzac, des peintres Corot et Delacroix, du 
compositeur Rossini. 
 
Il a au moins un frère :  Joseph BENAZET RAMOUNDINAT . 
 
 
Génération 2 
 
Jean Pierre BENAZET RAMOUNDINAT voit le jour le mercredi 18 novembre 1818 à 5h à Boussenac 
(Ariège), sous Louis XVIII. 
Il est le fils légitime de François BENAZET RAMOUNDINAT, cultivateur, âgé de 51 ans environ et de 
Françoise ESPAIGNAC LARUCHELLE, âgée de 40 ans environ. 
 
Jean sera cultivateur. 
 
Son père François meurt le 8 juillet 1829 à 9h, Jean est âgé de 10 ans. 
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Sa mère Françoise meurt le 14 mai 1838 à 15h, Jean est âgé de 19 ans. 
 
Il épouse Magdelaine AURIAC BARLIQUE, née le 5 avril 1825 à Boussenac, cultivatrice, la fille légitime de 
Vincent AURIAC BARLIQUE dit LEBRAUT et de Catherine PIQUEMAL CAXINET. Ils se marient  le mardi 
26 août 1845 à Boussenac (09), sous Louis-Philippe (Monarchie de Juillet). Ils ont 27 et 20 ans. 
1845 : la reine Victoria rend visite au roi de France. Le recensement indique 35 millions de français dont un 
quart seulement de population urbaine (communes de plus de 3000 habitants). Première apparition de 
professions médicales spécialisées (dentistes, pédiatres...) 
 
Ce couple aura au moins un enfant : 
-Joseph né le 6 mai 1848 à 9h.  Jean est âgé de 29 ans. 
 
Jean Pierre BENAZET RAMOUNDINAT est décédé le samedi 30 août 1862 à 1h, à l'âge de 43 ans, à 
Boussenac (09320), hameau de Castouleres. Sa femme décèdera le 11 décembre 1882 à Boussenac, également 
au hameau de Castoulères, à l’âge de 57 ans. 
 
 
Génération 3 
 
Joseph BENAZET RAMOUNDINAT voit le jour le samedi 6 mai 1848 à 9h à Boussenac (Ariège), à 
Costauleros (*). Louis-Philippe est remplacé en décembre par Louis Napoléon Bonaparte, futur Napoléon III. 
 
Il est le fils légitime de Jean Pierre BENAZET RAMOUNDINAT, cultivateur, âgé de 29 ans et de Magdelaine 
AURIAC BARLIQUE, cultivatrice, âgée de 23 ans. 
(*) Costauleros se prononce Castoulerou (témoignage d’André) 
 
Joseph sera cultivateur. 
 
Son père Jean meurt le 30 août 1862 à 1h, Joseph est âgé de 14 ans.  
En 1862, le pays est touché par une grave épidémie de fièvre aphteuse. 
Jean-Baptiste Clément écrit « le temps des cerises » en 1866. 
Première femme médecin en 1868. 
A partir de 1870 les monuments aux morts apparaissent dans chaque commune. La mortalité est importante, à 
cause des guerres, du manque d’hygiène et des maladies (rougeole, typhoïde, coqueluche, choléra, tuberculose, 
maladies de carence…). 
En 1873, il habite à Boussenac (Ariège), à Castouléres. Mac Mahon remplace Thiers comme président de la 
IIIème république. Un an plus tard le « certif » sera créé (certificat d’études primaires), faisant la fierté de 
ses possesseurs. 
 
Il épouse Margueritte PIQUEMAL BAROU, née le 27 février 1854 au Magret à Boussenac, ménagère et 
cultivatrice, la fille légitime de François PIQUEMAL BAROU et de Marie TEYCHENNÉ MOURES (OU de 
MOUREZ), demeurant à Boussenac, au Magret. 
 
Joseph BÉNAZET RAMOUNDINAT et Margueritte PIQUEMAL BAROU concluent d’abord un contrat de 
mariage le 30 novembre 1873 à Massat (09320), avec addiction supplémentaire du 28 décembre suivant chez 
Maître Galy Gasparrou Adolphe, notaire à Massat (09) 
Régime dotal, à l'exclusion de celui de la communauté. 
Dot de l'épouse, en avancement d'hoirie : 500 francs en argent payables en 5 annuités, 2 agnelles du prix de 
16 francs, les hardes et dotalisses (100 francs : un lit composé de paillasse et coussin sans plume avec des 
rideaux d'étoffe de coton à carreaux pour le devant du lit, sept draps de lit de toile commune de maison et 
de grandeur ordinaire dont un pour le dessus rayé, deux couvertures de coupons d'étoffe, une autre 
couverture en laine dite vanne, quatre serviettes, une robe d'étoffe de (Foix? Proix?) noire et en 
représentation d'une armoire la somme de 25 francs, à ce non compris les linges et hardes journaliers de la 
future épouse). 
Dot de l'époux : 1/4 des biens de sa mère en usufruit. 
Total des frais : 33,30 francs. 
Sont présents : Jacques ESPAGNAC (Témoin), boulanger, Jean PIQUEMAL MOUSSEC(?) (Témoin), 
cultivateur, Louis Marie Adolphe GALY-GASPARROU (Officier d'état civil), notaire à Massat. 
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Ils se marient  le lundi 29 décembre 1873 à 12h à Boussenac (09320). Ils ont 25 et 20 ans environ. 
 
Ce couple (surnommé « les Arnét » selon le témoignage d’André) aura quatre enfants (les trois premiers nés à 
Boussenac seront enregistrés à leur naissance sous le nom de BÉNAZET RAMOUNDINAT. Seul Marcelin 
naîtra à Brassac et portera seulement le nom de BÉNAZET) : 
 
-Françoise née le 3 mai 1875 à Boussenac (à Castouléres). Elle épouse Pierre Piquemal et ils seront les grands-
parents d’Hermine et Eva. Françoise décède à Brassac, à Burges, le 10 juillet 1946, à l’âge de 71 ans. Son mari 
était décédé avant 1946. 
-Jean né le 29 janvier 1878 à Boussenac (Castouléres). Il épouse Marceline SURRE le 4 août 1904 à Brassac. 
Ce couple a un enfant : Jean-Marie né en 1905, décédé en 1921 à 16 ans et inhumé au cimetière de Brassac. 
Jean est « mort pour la France » durant la guerre de 1914-1918. Blessé, il décède à l’âge de 38 ans le 23 
juillet 1916 à Villers Bretonneux (Somme) et y est probablement enterré. Marceline SURRE décède en 1959, 
à 76 ans, et est inhumée avec son fils au cimetière de Brassac.  
-Baptiste né le 9 mai 1884 à Boussenac (Castouléres). Il épouse Marie LABERTY de Burges le 31 mars 1910 à 
Brassac. Ils vont ensuite vivre à Montauban (Tarn-et-Garonne). Il sera facteur (PTT), puis facteur-receveur 
(sur les trains). Il est décédé à Montauban le 16 septembre 1942, à l’âge de 58 ans. Un de ses descendants 
(son fils ?) serait venu à l’improviste à Légrillou il y a longtemps et était très ému d’y retrouver une partie de 
sa famille. 
-Marcelin né le 25 avril 1888 à 22h30 à Brassac (Légrillou). Joseph son père est alors âgé de 39 ans.  
 
La mère de Joseph, Magdelaine, meurt le 11 décembre 1882 à 2h, Joseph est âgé de 34 ans. 
 
Joseph BENAZET RAMOUNDINAT est décédé le vendredi 24 janvier 1913 à Brassac (à Légrillou ?), à l'âge 
de 65 ans environ. Son épouse Margueritte va décéder le 18 décembre 1940 à Brassac, à l’âge de 86 ans.  
 
Note : Il sait signer mais est dit ne sachant le faire à son contrat de mariage. 
 
 
Génération 4 
 

 
 
 
 
 
 
 

 
Marcelin BÉNAZET voit le jour le mercredi 25 avril 1888 à 22h30 à Brassac (Ariège), à Légrillou. Le 
sobriquet « RAMOUNDINAT » n’est pas repris dans son acte de naissance. 
 
Il est le fils légitime de Joseph BENAZET RAMOUNDINAT, cultivateur, âgé de 39 ans et de Margueritte 
PIQUEMAL BAROU, ménagère et cultivatrice, âgée de 34 ans. 
Est présent pour déclarer sa naissance : Eliézer GAILLAGOT, forgeron, 26 ans. Eliézer Gaillagot sera 
également témoin à la naissance de sa future femme Clémentine PIQUEMAL 17 ans plus tard. 
C’est toujours la IIIème République, Sadi Carnot a remplacé Grévy le 3 décembre 1887. La tour Eiffel 
n’existe pas encore, Elle est en projet et se heurte à la protestation des artistes. Elle sera inaugurée un an 
après la naissance de Marcelin, le 6 mai 1889 lors de l’exposition universelle. 
Une loi oblige les agriculteurs à protéger leurs cultures contre les maladies, rongeurs, chenilles, insectes et 
plantes nuisibles (chardon, cuscute). 
Cézanne peint « la montagne Sainte-Victoire » en 1888 et Van Gogh « la chambre d’Arles » en 1889. 
 
Marcelin sera cultivateur. 
 
Son père Joseph meurt le 24 janvier 1913, Marcelin a 24 ans. 
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Il participe à la guerre de 1914-1918 comme canonnier au 267ème Régiment d’Artillerie de campagne. Il est 
blessé le 16 avril 1917 dans la Marne et reçoit quatre médailles. 
 
En 1921, à son mariage, il habite à Brassac (09000), hameau de Légrillou. 
 

Il épouse Clémentine Maria dite Clémence PIQUEMAL, née le 17 janvier 1905 à Brassac (à 
Bernat de Bas probablement, tout près de Légrillou), cultivatrice, la fille légitime de 
Ferdinand PIQUEMAL et de Marie PORTET. 
Marcelin BÉNAZET et Clémentine dite Clémence PIQUEMAL concluent d’abord un contrat de 
mariage le 23 mai 1921 à Foix (09000), chez Monsieur Joly, notaire à Foix. 
Ils se marient  le samedi 4 juin 1921 à 19h à Brassac (09000). Ils ont 33 et 16 ans. 
Sont présents : Marie PORTET, 41 ans, mère de l'épouse, Ferdinand PIQUEMAL, cultivateur, 

43 ans, père de l'épouse, Daniel CARALP (Officier d'état civil) conseiller municipal. 
Les femmes des années 20 s’émancipent : elles fument, se maquillent, ont les cheveux courts, découvrent 
leurs jambes qu’elles n’hésitent plus à croiser. 
1921 : C’est encore la IIIème République avec A.Millerand. Chanel lance son parfum n° 5 et le fromage « la 
vache qui rit » apparaît. Procès de Landru en novembre. 
 
Ce couple aura treize enfants, tous nés à Brassac, à Légrillou : 
-Alice née le 3 août 1923 .  Marcelin est âgé de 35 ans et Clémence a 18 ans. 
-André né le 1er décembre 1924.  Marcelin est âgé de 36 ans. 
-François né le 13 février 1926. Marcelin est âgé de 37 ans. 
-Marie-Louise née le 12 février 1928. Marcelin est âgé de 39 ans.  
-Irène Lucienne née le 13 février 1929.  Marcelin est âgé de 40 ans. 
-Lucienne dite Lulu née le  27 juin 1930. Marcelin est âgé de 42 ans. 
-Adrienne née le  26 juillet 1932. Marcelin est âgé de 44 ans. 
-Juliette née le  24 avril 1934. Marcelin est âgé de 45 ans. 
-Yvonne née le  16 décembre 1935. Marcelin est âgé de 47 ans. 
-Eloi Albert dit Albert né le 22 janvier 1940. Marcelin est âgé de 51 ans. 
-Suzanne Renée née le 11 mai 1942. Marcelin est âgé de 54 ans. 
-Janine Lucienne née le 2 juin 1945. Marcelin est âgé de 57 ans. 
-René né le 11 septembre 1946 à 4h.  Marcelin est âgé de 58 ans et Clémence en a 41. 
Un mois plus tard, le 13 octobre 1946, la Constitution de la IVème République sera adoptée. 
La 4CV de Renault et le journal sportif « l’Equipe » sont lancés. Les femmes obtiennent le droit de vote pour 
la première fois. 
 
La mère de Marcelin, Margueritte, meurt le 18 décembre 1940, Marcelin est âgé de 52 ans. 
Pétain vient de remplacer Reynaud le 16 juin 1940. Début de la guerre d’Indochine en 
décembre. 
 
Son fils François meurt le jeudi 1er janvier 1948, à l'âge de 21 ans, à Dong Khé, au Tonkin, à la 
guerre d'Indochine. Marcelin est âgé de 59 ans. 
 
Marcelin BÉNAZET est décédé le dimanche 12 juin 1966 à 15h30, à l'âge de 78 ans, à Brassac (Ariège), à 
Légrillou. Clémence va décéder le 5 décembre 1996 à Légrillou. 
Ils sont inhumés au cimetière de Brassac.  

 
 

* * * 
 

Note : Les informations inscrites en rose sont extraites pour l’essentiel de l’ouvrage de Thierry SABOT 
« Contexte, guide chrono-thématique »  (copyright 2007). 
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